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RESUME 

Le pres£nt document a pour but !'evaluation des principaux facteurs qui 
influent sur la productivite dans l'industrie de transformation de la canne a 
sucre. On pourrait naturellement chercher a ameliorer l'efficacite du secteur 
au sens purement technique du terme, mais les mesures en vue du developpement 
de cette industrie doivent etre con~ues en fonction de la situation economique 
et sociale des pays producteurs de sucre et c'est en termes de relation entre 
elles e~ la performance generale de l'economie qu'il faudra les analyser. 

Dans beaucoup de pays en developpement, la culture de la canne a sucre et 
la fabrication du sucre, qu'il s'agisse de l'usinage, des methodes de 
plantation, de recolte OU de transport, n'ont pas fait l'objet de changements 
technologiques majeurs depuis des decennies. Dans le passe, il n'y avait pas 
de forte demande d'innovations et comme le marche internationaJ etait stable 
et les prix relativement eleves, l'industrie sucriere a ete inevitablement 
conduite a la stagnation technologique et une degradation reguliere de sa 
productivite par rapport a d'autres branches de l'economie. 

Etant donrae la situation economique actuelle de l'industrie et la crise 
des produits de base qui en resulte, la recherche d'activites supplementaires 
de remplacement dans le secteur sucrier apparait comme Ull objectif reellement 
souhaitable. Pour l'atteindre, il faudra prendre des mesures dont le but sera 
de surmonter les problemes graves resultant de la surabondance de l'offre sur 
les marches mondiaux et de la chute des cours. Une solution consistera a 
diversifier l'industrie sucriere et en ameliorer la productivite pour 
renforcer la competitivite des producteurs en mettant en oeuvre un processus 
de production valable. On sait maintenant qu'une amelioration des 
technologies existantes et que !'adoption de nouvelles technologies sont 
necessaires dans l'industrie de la canne a sucre pour abaisser les couts de 
production. Rendre la production plus efficace suppose au depart 
!'utilisation rationnelle de l'energie, une meilleure etude des produits, la 
mise en place d'infrastructures appropriees ainsi qu'une augmentation des 
rendements. 

Les divers aspects de la question de la productivite dans l'industrie 
sucriere pourront etre abordes separement pour tenir compte de la complexite 
du probleme et de la diversite des situations nationales, ainsi que des 
disparites entre regions. 11 conviendrait que les pays en developpement 
a'attaquent aux pos~ibilites que la technologie offre au secteur agricole 
lui-meme, aux innovations et a la restructuration du secteur "industrieJ." OU 
des activites de transformation, et qu'ils s'interessent notamment a la 
maintenance des usines, aux intrastructur.es et a !'augmentation de la valeur 
ajoutee. Faire appel a la biotechnologie, utiliser au mieux les procedes, 
ameliorer les bilans energetiques et utiliser davantage les ordinateurs, et 
aussi accorder une importance particuliere a la gestion, constituent autant de 
moyens d'attaquer les problemes et d'atteindre les objectifs vises. 

L'expansion du commerce international du sucre et de ses sous produits 
depend de la productivite d~ secteur. Si les technologies perimces 
predominent, si les capitaux a investir pour la restructuration et la 
renovation des usin~s existantes et des chaines de fabrication de 
aous-produits tont defaut, le developpement de cette branche de l'economie en 
aera entrave et elle ne p~urra pas affronter efficacement la concurrence sur 
le marche international. Beaucoup de producteurs sont arrives a cette 
conclusion qu'il convenait d'adopter de nouveaux reglements et mesures aux 
niveaux national et regional pour stimuler les apports de capitaux pour la 
modernisation et la restructuration des secteurs. Modifier le~ taux 
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d'amortissement, les reglements en matiere d'emploi et ameliorer de fa~on 
generale la gestion sont aussi des moyens a envisager pour resoudre les 
problemes resultant du sous-developpement technologique de l'industrie 
sucriere. 

Etant donne la complexite de la situation dans ce secteur et la 
predominance evidente des facteurs economiques et financiers des lors qu'il 
s'agit d'y amener de nouveaux equipements, technologies et savoir-faire, des 
cadres et du personnel qualifie, la cooperation internationale pourrait jouer 
un role important en encourageant et en appuyant les activites et prograi..mes 
grice auxquels les pays en developpement recevraient des pays developpes une 
assistance adequate leur permettant d'organiser sur une base Sud-Sud une 
cooperation et des echanges d'information positifs. Ajoutons qu'une 
assistance multilaterale et celle d'institutions specialisees comme le 
GEPL.\CEA (Groupe des pays exportateurs de sucre d'Amerique latine et des 
Caraibes) et l'ISO pourraient grandement faciliter les efforts faits aux 
niveaux national et regional pour ameliorer la productivite de l'industrie de 
la canne a sucre. 
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I. INTRODUCTION 

1. Comme les cours du sucre sont bas et cooune il s'exporte de moins en moins 
bien sur le marche international, les pays qui en sont producteurs sont 
contraints de chercher ailleurs des solutions pour compenser les pertes qui 
resultent de cette situation et aussi de creer de nouvelles productions pour 
!'exportation. Proceder a une diversification et mettre sur le marche des 
produits derives n'empeche pas que l'on doive prendre conscience de la 
necessite de transformer et d'ameliorer r~dicalement la productivite de 
l'industrie de la canne a sucre. Le difficile est de reussir a concilier le 
maintien des niveaux de production qui permettront de couvrir la demande 
in~erieure et la demande a !'exportation avec un abaissement maximal des Couts. 

2. La complexite de la crise qui touche actuellement !'ensemble des produits 
de base a ete encore aggravee par le fait que, depuis plusieurs decennies, le 
sucre est un produit dont les cours internationaux sont soumis a des 
fluctuations a la fois violentes et erratiques. Qui pis est, une combinaison 
de facteurs negatifs a provoque une chute de la consommation et maintenu 
pendant une longue periode les prix en dessous de leur seuil de rentabilite. 
Des mesures devront etre prises d'urgence po~r compenser les effets negatifs 
des couts de production ~t des prix du marche et assurer la rentabilite de la 
production meme quand les circonstances sont defauorables. 

3. Les innovations technologiques et !'amelioration des materiels en matiere 
d'utilisation de l'energie, la poursuite du developpement des infrastructures 
et les efforts persistants pour ameliorer l'efficience et la gesti~n de 
!'ensemble de l'industrie sucriere sont maintenant les points saillants des 
politiques nationales des pays producteurs de sucre. Ceux-ci envisagent de 
revoir leurs reglementations en matiere d'investissement et d'imposition et de 
reconsiderer le role du capital etranger et la cooperatior, Internationale. 
Bref, on est a la veille d'une transformation de la situation qui a prevalu 
jusqu'a present dans ce secteur. 

II. RETABLISSEMENT D'UN EQUILIBRE TECHNOLOGIQUE 
DANS L'INDUSTRIE DE LA CANNE A SUCRE 

4. Le secteur de la production de sucre en tant que produit pour 
!'exportation et la consoDBDation interie~re a une importance strat~gique pour 
beaucoup de pays en developpement. Son expansion pendant des decennies a ete 
un stimulant pour les economies nationales, mais sans susciter les changements 
et innovations technologiques necessaires parce que la demande et les cours 
etaient alors relativement stables. Certaines ,eriodes de l'histoire de 
l'industrie de la canne a sucre ont ete temoins d'efforts pour ameliorer la 
technologie de la prod~ction, la qualite et la quantite du sucre p~oduit ainsi 
que de ses derives et sous-produits, mais les taux de croissance de la 
produ~tivite de cette industrie sont constamme~t restes en retard sur ceux des 
autres branches de l'economie et meme de !'agriculture. 

S. Du fait de ce retard technologique persistant, l'industrie n'a pu reagir 
face a la deterioration de la situdtion du marche internation~l, a la 
regression de la consommation de sucre et a la baisse des cours ni a 
!'apparition de nouveaux producteurs hautement efficaces de varietes de 
betterave. Les changements dans les habitudes et les regimes alimentaires, 
l'adopti~n d'edulcorants artificiels, le renforcement des barrieres douanieres 
et des obstacles non tarjfaires et !'imposition de contingents d'importation 
et la tendance au plafonnement de la consommation moyenne annuelle ont mis les 
producteurs de canne a sucre et specialement les exportateurs dans une 
situation telle que la conjoncture pouvait expliquer la situation critjque de 
l'offre/demande. 
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6. C'est seulement a cause de certaines forces exterieures que des 
technologies nouvelles ont commence a entrer en jeu de maniere irreguliere et 
purement pragmatique. Elles sont apparues dans les secteurs consommateurs 
d'energie primaire (thermique, mecanique et electrique) c'est-a-dire ceux de 
la production de vapeur et de coproduction d'electricite dans les usines, 
principalement pour repondre a la crise petroliere de 1974 et a la hausse tres 
forte des couts du petrole importe. Ces secteurs ont ete modernises tant du 
point de vue de l'ingenierie que du point de vue des techniques de 
production. Quant aux autres secteurs, certains changements y ont ete 
apportes pour optimiser et moderniser les tech.~iques de fabrication, pour 
former de la main-d'oeuvre et pour les doter de nouvelles methodes de 
gestion. Ces innovations n'ont cependant pas eu une ampleur suffisante pour 
garantir le developpement ordonne de cette branche de l'economie et pour 
empecher que ne soient ressentis les effets negatifs du marche international. 
La plupart d'entre elles n'ont d'ailleurs concerne qu'un tres petit nombre de 
pays, comne le Bresil, le Mexique, la Thailande et les Philippines dont les 
industries de transformation de la canne a Sucre sont plus OU moins avancees 
et relativement competitives. Dans la grande majorite des pays d'Amerique 
latine, des Caraibes, d'Asie et du Pacifique, les installations sont perimees 
et inefficaces qui ne conviennent pas pour une production sucriere perfor~ante. 

7. Le retard pris par l'industrie sucriere des pays en developpement en ce 
qui concerne la technologie et la productivite cree un probleme gravr. Pour 
peu que le processus de restructuration et de modernisation de l'industrie 
traine, il en resulte encore plus de manques a gagner a !'exportation, 
l'impossibilite d'affronter la concurrence avec efficacite et succes, et la 
persistance d'un style de gestion perime. C'est pourquoi le passage a la 
diversification et a la production de sous-produits devrait aussi etre 
envisage dans un contexte elargi de renovation et de modernisation de tous les 
aspects de l'industrie. 

III. RYTHME DES INNOVATIONS 

8. En principe, on peut distinguer trois grands aspe~ts dans le processus de 
restl-Ucturation de l'industrie sucriere visant a en amiliorer la productivite 
et en porter l'efficacite a son maximum : la diversification, !'amelioration 
de la production de canne et la transformation du sucre. L'avenir de 
l'industr.ie sucriere est en grande partie lie a la reussite dans ces 
domaines. Leurs interrelations etroites obligent d'entree de jeu a opter pour 
des approches globales integrees. 

9. On peut ameliorer la production de canne en utilisant des varietis a haut 
rendement, plus d'engrais, en ameliorant les fa~ons culturales et les methodes 
de preparation des terres, en menant rationnellement la lutte contre les 
parasites et les maladies et en pratiquant davantage !'irrigation et le 
drainage. Les couts de culture de la canne a sucre sont un des facteurs 
determinants du COUt des produits finals et done dPS recettes ~e l'!ndustrie 
d'une maniere ginerale. Neanmoins les transferts de technologie et !'adoption 
des methodes et techniques necessaires mentionnces plus haut ont ete tres 
ralentis malgre la persistance a la baisse des cours sur le marrhe 
inte!"Jlatlonal et !'apparition de nouveaux concurr nts agressifs et tres 
performants. La ~ecanisation de la culture et de la recolte de la canne a 
donne des resultats assez satisfaisants en Louisiane, a Hawa1 et en Australie. 

10. 11 n'en reste pas moins que I~s ~rogres de l'~nnovation on~ ete lents. 
On s'est aper~u qu'une analyse en profondeur du marche et de l'economie devait 
preced~r !'acquisition et !'application des technologies et equi,ements 
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modernes dans les conditions locales. Diverses c~ntiagences, necessite d•une 
formation de personnel, d'un approvisionnement regulier en pieces de rechange 
et de services de reparation, d'une compatibilite totale avec les materiels de 
culture et d'une repartition territoriale correcte, ont contraint beaucoup de 
producteurs a s'engager dans la vole de la mecanisation avec plus de prudence 
et en evltant toute precipitation. 

11. L'introduction de nouvelles varietes de canne a sucre a pose des 
problemes semblables. Pour pouvoir obtenir des varietes qui conviennent, les 
producteurs doivent analyser les conditions climatiques et les 
caracteristiques des sols, afin de determiner quels types nouveaux repondront 
a la future demande de canne a Sucre. Precisons que les pays qui n'ont pas de 
programme d'amelioration genetique pourront difficilement rester producteurs 
de canne a sucre car ils ne seront pas en mesure de la cnltiver de fa~on 
efficace. Le genie genetique ouvre des perspectives iDBDenses qui pourraient 
devenir un facteur decisif dans la creation des varietes de canne a sucre. 
Les efforts devront tendre a lutter contre les maladies de la canne a sucre, a 
renforcer le controle san!taire, a reduire les entrees de nouveaux agents 
pathogenes, etc. 

12. Les efforts pour introduire des innovations dans l'industrie sucriere ont 
ete concentres ces demiers temps sur son "cote industriel" oi1 l 'on trouve les 
divers stades de la transformation de la canne a sucre (coupe, ramassage, 
transpvrt, extraction, etc.). Le traitement informatique des donnees pour la 
programmation et le controle de ces operations par ordinateurs, notammer.t le 
controle de la teneur en saccharose) est maintenant une technique appliquee 
avec d'excellents resultats dans divers pays producteurs de sucre pa>-mi les 
plus developpes. Autre stade de la fabrication pour lequel !'introduction de 
technologies nouvelles contribue a !'amelioration du rendement : l'extraction 
du saccharose; il s'agit en !'occurrence de mieux preparer la canne, 
d'accroitre la capacite de broyage des moulins et d'utiliser un systeme 
d'alimentation efficace. De hons resultats ont ete obtenus au moyen de 
diffuseurs qui ameliorent !'extraction du jus de la canne tout en necessitant 
une moindre consommation d'energie et d~ moindres frais de maintenance. Le 
seul probleme qui se pose tient a ce que l'on n'a pas fait des investissements 
appropries pour remplacer les moulins par des diffuseurs. 

13. Quant aux innovations techniques concernant les chaudieres, les 
ameliorations generales des points de vue efficacite et economies d'energie 
permettent aux chaudieres de jouer le role d'economiseur de chaleur (pour la 
desaeration, le sechage de la bagasse, le prechauffage de l'air). Leur 
productiv!te a egalement ete amelioree par !'installation de dispositifs de 
commande automatique qui font appel a l'electronique et a l'informati~ue. 

14. De grands efforts ont ete egalement faits pour rationaliser !'utilisation 
de l'energie, utiliser efficacement l'electricite et notamment celle qui est 
produite par les usines ~lles-memes. Comme l'offr~ d'electricite est 
insuffisante dans certains pays, 11 est nettement souhaitable que les 
sucreries couvrent leurs propres besoins et produisent des excedents 
d'electricite pour les autres unites de production ou meme pour le reseau 
national a des prix marchands. La production d'electricite par les sucreries 
implique que l'on prenne des mesures touchant le rendement energetique afin de 
parvenir au meilleur bilan energetique possible d'une usine ou meme d'une 
Ch3ine de moulins. 11 est evident que des facteurs positifs sont associes a 
ce processus mais il implique de gros apports de capitaux, par ~xemple pour le 
remplacement des chaudieres par des dispositifs a haute pression pour en 
traitement plus radical de l 'eau et pour le. formation d'.J pP.rsonnel. Les 
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economies d'echelle sont egalement importantes. 11 est clair que dans les 
petites usines, l'energie est moins bien utilisee, que le sucre est de moins 
bonne qualite, que les investissements sont faibles et que les besoins de 
personnel par tonne de sucre produite sont plus eleves. Ces usines ne peuvent 
etre rentables que si les couts salariaux restent bas. L'utilisation de 
l'energie est sans aucun doute plus rationnelle qu3nd les operations sont 
menees a grande echelle mais la marche et l'entretien des installations 
necessitent un personnel tres qualifie. D'une maniere generale, 
!'optimisation de !'utilisation de l'energie dans l'industrie ~e lE canne a 
sucre necessite des investissements substantiels qui sont hautemen~ 
remunerat~urs et rapidement amortissables. 

15. Certaines innovations ont ameliore le processus technologique en ce qui 
concerne l'epuration et la concentration du jus, la carbonatation, l'obte~tion 
de cristaux de saccharose de meilleure qualite au stade final de la 
concentration, etc. : on utilise par exemple des hydroextracteurs pour 
eliminer les impuretes minerales, du saccharate de calcium dans le cadre de la 
clarification; on a mis en service des flotteurs de jus filtre; on a modifie 
les evaporateurs de fa~on a obtenir un plus grand volume de jus moins 
concentre. On a imagine des cuiseurs verticaux avec une chambre de chauffe de 
meme diametre pour obtenir une consistance homogene et reduire les zones de 
stagnation. La mise en place de dispositifs magnetiques, de centrifugeuses 
plus rapides a egalement contribue a ameliorer la productivite. De plus, des 
progres ont ete realises dans les domaines de l'emballage, du stockage et de 
!'expedition grace a des systemes de manutention du sucre en vrac, et les 
operations sont beaucoup plus simples qu'avec les methodes traditionnelles. 

16. Parmi les principaux pays exportateurs de sucre, nombreux sont ceux qui 
ont adopte un ensemble de mesures pour ameliorer la qualite des produits 
intermediaires et finals. Grice a un controle chimique des usines et aux 
systemes de controle de la qualite, il est possible de surveiller comment les 
operations se deroulent dans les differents secteurs et de maintenir le niveau 
a l'interieur des parametres qui sont fonction de la capacite des 
installations existantes et du procede utilise. Cependant, d'une maniere 
generale, !'application de ce genre de mesures dans l'industrie necessite des 
methodes normalisees et des techniciens et cadres qualifies. 

17. On a cherche ces dernieres annees de nouveuux moyens d'ameliorer les 
services de reparation, l'entretien et la modernisation des sucreries et des 
procedes de fabrication. On a constate qu'un "traitement" appro~rU des 
installations existantes permettait d'allonger la duree de vie utile des 
materiels utilises. Faire appel a des "services preventifs" plutot que 
recourir de fa~on repetee a des "services de reparation" peut aussi contribuer 
a diminuer le vol~e des investissements rendus necessaires par une 
maintenance injustifiee OU imprevue. 11 est egalement possible de recuperer 
des ele~ents OU pieces usees par Un usage ininterrompu OU de les proteger 
avant leur installation initiale en les enrobant de poudres metalliques OU 
plastiques. En principe, toutes ces nouvelles methodes utilisees par d'autres 
branches de l'economie peuvent etre transposees d&ns l'industrie de la ca1&11e a 
sucre et la generalisation de leur application n'entr&inerait pas des 
investissements intensifs de capital parce qu'il s'agit de pratiques deja 
existantes et de savoir-faire relativement peu couteux. De plus, dans les 
pays producteurs de sucre qui connaissent des difficultes financieres et ou 
1£s technologies et les installations sucrieres perimees sont nombreuses, il 
serait peut-etre possible grace a cette solution d'economiser du temps pour 
!'accumulation de capitaux a investir. 
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18. Satisfaire les besoins de main-d'oeuvre a toujours conditionne la 
reussite du develo~pement de toute industrie, quelle qu'elle soit. Les 
changements requis pour operer une diversification, produire des sous-produits 
et ameliorer d'une maniere generale le secteur oblig~nt maintenant les 
producteurs a chercher du personnel plus qualifie et possetlant une formation 
professionnelle capable d'utiliser les technologies et methodes de production 
modernes. Comme les usines et equipements nouveaux: sont generalement importes 
de pays developpes, il est important qu'au moment de !'acquisition de 
technologies nouvelles, ils veillent a ce que la mise en place, le demarrage 
et le fonctionnement pendant une certaine periode soient autant que possible 
assures par du personnel specialise que les fournisseurs aurout envoye et que 
ceux-ci forment egalement du personnel local et fournissent !'assistance 
technique necessaire. 

IV. ASPECTS ECONOMIQUES INTERNATIONAUX 

19. Comme dans le cas de la diversification et de la production de 
sous-produits, le principal probleme que posent le developpement d'une 
industrie sucriere et !'amelioration de sa productivite est un probleme de 
disponibilites finai1cieres pour !'acquisition de nouvelles technologies et 
equipements, la modernisation des usines, la construction d'infrastructures 
modernes, etc. Les difficultes budgetaires chroniques de la majorite des pays 
en developpement sont un obstacle serieux a !'application generalisee de tous 
ces remedes pour moderniser le secteur. Un endettement considerable, le souci 
de l'equilibrage du budget et les nombreux autres problemes socio-economiques 
qui sc posent ne laissent guere au secteur public de possibilites de 
financement du processus de restructuration de l'industrie sucriere au 
detriment d'autres priorites nationales. Le secteur prive est plus souple et 
plus mobile a cet egard mais il n'a pas des ressources financieres suffisantes 
pour realiser des changements rapides en peu de temps. Parallelement, 
!'absence d'investissements par les pouvoirs publics et de garanties pour les 
emprunts peut devenir un obstacle a toute initiative dans des domaines 
essentiels. 

20. Une politique economique nationale incitative, a la fois saine et 
efficace, sera necessaire a cet egard et son adoption amenera les institutions 
administratives et reglementaires a se poser un certain nombre de questions. 
On peut envisager des avantages fiscaux temporaires, des garanties pour les 
emprunts, des conditions de credit avantageuses, des exonerations fiscales 
pour les equipements importes et d'autres mesures aussi pour stimuler les 
apports de capitaux: et les investissements dans l'industrie sucriere. On aura 
particulierement interet a promouvoir et faciliter le transfert et 
!'application de nouvelles technologies susceptibles d'ameliorer le proces~us 
de transformation, de diversifier la production, de reduire les couts et 
d'ameliorer la qualite des produits. D'une maniere generale, il faudrait que 
l'industrie sucrlere beneficie d'un environnement economique special qui 
permette de lui procurer les ressources necessaires indispensables a sa 
restructuration et a la poursuite de son developpement. 

21. Au cours de !'analyse des facteurs exterieurs, il serait raisonnable de 
mettre !'accent sur le role des organisations internationales, comme celles du 
systeme de l'ONU, l'ONUDI, l'ISO, le GEPLACEA, qui peuvent aider les autorites 
nationales a promouvoir les investissements interregionaux entre pays en 
developpement producteurs de sucre et aussi les investissements multinationaux 
ainsi qu'a etudier les possibilites de financement de projets speciflques, 
offrlr leurs conseils a ces pays et leur faciliter l'acces a ces sources. Les 
institutions internatlonales pourraient egalement servir de points de 
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convergence non seulement pour les transferts de technologies et de 
savoir-faire mais aussi pour la fourniture aux Etats producteurs de sucre qui 
en sont membres d'informations sur les perspectives d'investissement et les 
donateurs potentiels. 

22. Dans un monde interdependant, le role de la cooperation internationale 
peut etre considere comme un facteur positif du developpement de l'industrie 
de la canne a sucre. Cette cooperation pourrait etre axee avec profit sur la 
promotion et le soutien d'activites et de programmes de fourniture aux pays en 
developpement d'une assistance technique et d'une aide financiere pour 
!'adoption de technologies nouvelles, la modernisation de l'industrie, 
!'amelioration de la productivite et la formation de la main-d'oeuvre ainsi 
que des cadres. 

23. 11 convient de mettre !'accent sur !'importance des echanges 
d'information, de donne~s d'experience et de savoir-faire sur une base S~d-Sud 
car on s'est rendu COmpte que meme dans telle OU telle region il y a de fortes 
disparites et differences interregionales en ce qui concerne les niveaLuc de 
developp.anent. Ces echanges pourraient stimuler la circulation des donnees et 
connaissances pratiques et profiter non seulement aux producteurs de succe les 
moins avances mais aussi aux grands exportateurs. Le document thematique I 
signalait deja que les services consultatifs regionaux organiser. sur la base 
des institutions existantes pouvaient contribuer au developpement des projets 
et des investissements. Ces centres regionaux de recherche-developpement 
industrielle s'occuperaient principalement d'etudes sur des sujets qui ont un 
rapport avec des ameliorations du processus de transformation, de ia 
production et de la productivite dans l'industrie du sucre et aussi de 
!'amelioration des echanges d'information. 

24. D'une maniere generale, pour faire beneficier des meilleurs resultats 
l'industrie de la canne a sucre dans les pays en de~eloppement, il convient 
d'organiser la cooperation a grande echelle et a des niveaux differents. 
Differentes formules d'activites conjointes peuvent etre envisagees et 
recommandees a propos de cas concrets : assistance bilaterale ou 
multilaterale, activites intraregionales et interregionales, entre pays 
producteurs de sucre en developpement dans lesquels !'evolution de 
l'agro-industrie de la canne a sucre a ete assez differente pour qu'il en 
resulte une complementarite de ces pays, et enfin combinaison des ressources 
en vue d'atteindre des objectifs convnuns. La participation active et 
productive d'instances internationales comme les institutions de l'ONU, le 
GEPLACEA, l'ISO, le GATT, etc., pourrait etre des plus efficaces pour la 
coordination, comme on l'a signale plus haut. 

V. PERSPECTIVES D'AVENIR 

25. 11 faut chercher systematiquem~nt a apporter des changements si on veut 
venir a bout des problemes complexes awcquels est confrontee l'industrie de 
transformation de la canne a sucre. Ces changements peuvent resulter d'un 
processus de restructuration rapide, de diversification et d'amelioration de 
la productivite, inspire de plans strategiques bien con~us ayant pour but le 
developpement de l'industrie de la canoe a sucre pour en faire une des 
principales branches des economies de beaucoup de pays en developpement 
d'Amerique latine, des Cara1bes, d'Asie et du Pacifique et d'Afrique. 
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26. A l'heure actuelle, la productivite dans ce secteur depend pour une bonne 
part de technologies qui ne correspondent pas aux principes du progres 
technologique en general et dans ce secteur en particulier. Les pays en 
developpement devront tirer pleinement parti des avancees technologiques et 
lancer des programmes de modernisation de leurs usines. L'application de 
nouvelles techniques de fabrication, l'utilistion de nouveaux materiels et de 
nouveaux savoir-faire devraient etre consideres non pas comme une action 
onereuse et necessita~t beaucoup de capitaux pendant une courte periode mais 
comme un investissemen: en vue du developpement a long terme du secteur 
considere. 

27. 11 ne faut pas seulement promouvoir et faire adopter les innovations 
technologiques, il faut aussi promouvoir et faire adopter une utilisation 
rationnelle de !'energie, le controle de la qualite, un reseau approprie de 
services preventifs et d'entretien pour tirer parti des potentialites de 
l'industrie sucriere deja existantes et pour reduire les couts de production. 
Une formation bien comprise de la main-d'oeuvre et du personnel repondant aux 
besoins de l'industrie pourrait aussi contribuer a la meilleure utilisation 
des ressources disponibles. 11 est aussi necessaire d'eliminer les obstacles 
a la circulation des informations pour que les producteurs puissent obtenir 
des Gonnees et des statistiques de base sur les avancees technologiques et sur 
la situation de marche et les resultats de la recherche. 

28. La restructuration de l'industrie, sa diversification, les ameliorations 
apportees a la productivite necessitent inevitablement des investissements 
substantiels. De nouveaux mecanismes devront etre mis au ?Oint pour attirer 
les Capitaux interieurs et etrangers afin d'atteindre les buts indj~u·~S 
ci-dessus. 11 est aujourd'hui evident que la majorite des politi~ues 
nationales economiques e~ fiscales des pays producteurs de sucre doivent etre 
revisees pour permettre de diriger efficacement le flux des capitaux sur les 
programm£s d'investissement a caractere prioritaire. C'est le cas la OU les 
echanges internationaux d'experience et Jes services de consultants des grands 
centres de recherche peuvent jouer un role positif dans la transformation aux 
moindres frais de l'environnement eCG~omique de l'industrie sucriere. 

29. Le proble~e de l'amelioration de la production et de l'efficacite est 
essentiellement du ressort des milieux nationaux. Les secteurs public et 
prive pourraient i'un comme l'autre profiter dans leurs effo~ts d'une 
assistance technique exterieure. Le fait meme que l'actuelle Consultation ait 
ete organisee temoigne de la necessite, de plus en plus reconnue au niveau 
international, d'une coordination des initiatives a !'echelon national en vue 
de la restructuration de ce secteur. 

30. Etant donne les problemes aigus que rencontre l'industrie sucriere dans 
les pays en developpement et la complexite des problemes que pose le futur 
developpement du marche international du suer~, une analyse ap~rofondie de la 
situation et des recommandations constructives serait des plus utiles. En 
appliquant sans delai certaines des solutions proposees jusqu'ici pour 
attenuer la gravite de la crise, on contribuerait d'une maniere positive a la 
solution des problemes qui affligent actuellement l'agro-industrie de la canne 
a sucre. 

31. Dans ce contehte, l'objet de la Consultation est d'evaluer et recommander 
des politiques aux niveaux national, international et gouvernemental visant a 
ameliorer les productivites dans le secteur, d'etudier les possibilites de 
transfert de technologie et les mesures a prendre a cet effet, de rlefinir des 
idees d'investissement et des programmes communs p~ur la modernisation de 
l'industrie sucriere dans les pays ~n developpement. 

* * * * * 




